
LES PRINCIPES DE DIRECTION. 

 

ieu accomplit toujours sa parole, sortie de sa bouche  dans la vie de tout disciple 

de Jésus-Christ, mais aussi dans la vie locale de l’Eglise. 

Découvrons ensemble trois grands principes de direction que le Seigneur utilise dans la vie 

de ses serviteurs, comme en chacun de nous, si bien sûr notre cœur est sensible, accessible, 

souple et prêt à faire toute sa volonté, même si cela doit nous demander des sacrifices, des 

renoncements, ou même des humiliations. 

 

Le premier des grands principes que nous ne devrions jamais négliger c’est que nous 

devons utiliser le moyen de la Parole de Dieu comme nous l’enseigne Paul dans la deuxième 

épître à Timothée au chapitre 3  verset 16 :  

« Toute l’Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, pour convaincre, 

pour corriger, pour instruire dans la justice, afin que l’homme de Dieu soit 

accompli et propre à toute bonne œuvre. »   

a) La parole de Dieu nous dirige parce qu’elle est donnée « pour nous instruire dans 
la justice » 
Français Courant : « et former à une juste manière de vivre. » 

Le Semeur dit : « et apprendre à mener une vie conforme à la volonté de Dieu. » 

Le but de l’enseignement de la Parole de Dieu, c’est d’édifier, de former le disciple de Jésus-

Christ et le rendre conforme  à ce que le Seigneur peut attendre de lui pour qu’il soit un 

authentique témoin de la grâce au milieu de sa génération. 

Dans Deutéronome au chapitre 29 et verset 29, le Seigneur donne cette parole au peuple 

d’Israël  qui est valable encore pour nous aujourd’hui, parce que nous bénéficions de l’œuvre 

intérieure de l’Esprit-Saint : 

« Ce qui est caché est réservé à l’Eternel notre Dieu. Par contre, nous sommes 

concernés pour toujours par ce qui a été révélé, par toutes les paroles de cette loi qu’il 

nous appliquer. » 

La connaissance de l’homme a des limites évidentes. L’être humain ignore bien des 

choses et  ne possède pas la réponse à toutes ses questions. Mais l’homme est responsable vis 

à vis de la révélation de la Parole qui lui a été accordée et  il est invité à appliquer dans sa 

propre vie de tous les jours. 

Par la révélation, le Seigneur l’informe de tout ce qui lui est nécessaire pour mener une vie 

conforme à la volonté de Dieu. Par voie de conséquence, l‘homme a des comptes à rendre au 

sujet de son comportement devant le Seigneur qui lui a donné sa Parole inspirée. 

D 



Le Seigneur exprime sa volonté aux Thessaloniciens, par la lettre de Paul : « Ce que Dieu 

veut, c’est votre sanctification ; c’est que vous vous absteniez de la débauche ; c’est que 

chacun de vous sache posséder son corps (ou litt. son vase) dans la sainteté et l’honnêteté, 

sans vous livrer à une convoitise passionnée, comme font les païens qui ne connaissent 

pas Dieu ; c’est que personne n’use envers son frère de fraude et de cupidité dans les 

affaires, parce que le Seigneur tire vengeance de toutes ces choses, comme nous vous 

l’avons déjà dit et attesté. 

Car Dieu ne nous a pas appelés à l’impureté, mais à la sanctification. Celui donc qui 

rejette ces préceptes ne rejette pas un homme, mais Dieu, qui vous a aussi donné son 

Saint-Esprit. »  1 Thessaloniciens 4/3-8. 

Au chapitre 5  verset 18, de cette lettre inspirée par le Saint Esprit, Paul révèle la volonté de 

Dieu : « Rendez grâces en toutes choses, car c’est à votre égard la volonté de Dieu en Jésus-

Christ. » 

b) La Parole de Dieu nous dirige aussi quand elle nous blâme pour de mauvaises 
actions 
« Toute l’Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour convaincre » 

Lisons ce que le Seigneur a dit à Caïn plongé dans une profonde amertume parce que Dieu 

n’avait pas porté un regard favorable sur son offrande qui n’était que le produit de la terre. 

Genèse 4/ 6-7 : L’Eternel dit à Caïn : Pourquoi te mets-tu en colère et pourquoi ton visage 

est-il sombre ? 

Si tu agis bien, tu le relèveras. Mais si tu n’agis pas bien, le péché est tapi à ta porte ; son 

désir se porte vers toi, mais toi, maîtrise-le ! »  (Le Semeur) 

Le Seigneur, par sa parole, prend  soin de mettre en garde l’homme en danger et prêt 

malheureusement à commettre l’irréparable, parce qu’il ne sait pas ou n’a pas voulu 

surmonter ou maîtriser le péché, la tentation qui était à sa porte. 

« Son désir se porte vers toi, mais toi, maîtrise-le ! » 

Note de la Bible Esprit et vie : 

« Dieu dépeint le péché comme une force  ou une puissance tentatrice qui, comme une bête 

sauvage ou un démon, est prête à attaquer et à dévorer. 

Toutefois, Dieu donne également aux hommes la capacité de vaincre le péché et de lui résister 

en se soumettant à sa Parole, avec l’aide de sa grâce. 

C’est à eux de décider soit de se soumettre au péché, soit d’en triompher. »   

 

Il est préférable de triompher de la tentation en lui résistant en face, avec le secours de la 

grâce de Dieu qui est plus forte que toutes les forteresses diaboliques. 



Il est préférable de triompher du péché, car tous ceux qui ont cédé, ont fait naufrage, ont eu 

des remords et ont gâché ce que le Seigneur avait préparé de bon pour leur vie présente et 

leur avenir. 

Il est préférable de triompher en se laissant interpeller, reprendre et avertir quant au péché 

qui guette la porte de notre cœur, prêt à nous terrasser pour qu’on ne puisse plus se relever. 

c) La Parole de Dieu nous dirige en nous corrigeant dans le but de nous redresser et 
de nous faire revenir sur le droit chemin. 
Traduction Le Semeur : « Car toute l’Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, 

réfuter, redresser et apprendre à mener une vie conforme à la volonté de Dieu. » 

La Parole de Dieu qui redresse ou corrige peut être une parole inspirée du Saint-Esprit qui va 

permettre au cœur de l’homme ou du peuple de revenir sur le chemin de la droiture. C’est ce 

que nous pouvons constater à maintes reprises dans l’histoire du peuple d’Israël. Chaque 

fois qu’il s’écartait, le Seigneur envoyait ses serviteurs les prophètes pour les interpeller. 

Sophonie 1/1-6 ;  3/2. 

Le prophète Sophonie a exercé son ministère pendant le règne de Josias, roi de Juda, de l’an 

640-609 av. Jésus-Christ. 

Cette période fut pour le peuple de Juda une période de violence, d’idolâtrie, de mépris à 

l’égard de Dieu et de sa parole qui n’avait plus la première place car elle était cachée. 

C’est donc dans cette période que Sophonie a adressé son message de la part de Dieu, avant 

que Josias n’entreprenne des réformes à la fois juridiques mais surtout spirituelles qui  ont 

ramené le peuple à Dieu. 

Le message de Sophonie, n’a pu qu’encourager le roi Josias, cet homme au cœur fidèle, à 

lancer au peuple un appel à l’obéissance à Dieu pour retrouver le chemin de la vie, de la 

bénédiction et de l’approbation divine. 

Mais Sophonie va faire un constat au chapitre 3 et verset 1 : « Malheur à la ville rebelle et 

souillé, à la ville pleine d’oppresseurs ! elle n’écoute aucune voix, elle n’a point égard à la 

correction, elle ne se confie pas en l’Eternel, elle ne s’approche pas de son Dieu. » 

o Le peuple  s’opposait à Dieu et à sa Parole. 
o Sa décadence morale avait pénétré dans toutes les couches d la société. 
o Il ne voulait plus écouter les vrais prophètes de Dieu. Il préférait écouter les 

chimères des faux prophètes. 
 

d) La Parole de Dieu nous dirige en nous enseignant les voies excellentes du 
Seigneur. 
Au psaume 25 et verset  9 David fait cette déclaration : « Il conduit les humbles dans la 

justice, il enseigne aux humbles sa voie. » 

Et au verset 12 de ce même psaume, il ajoute : « quel est l’homme qui craint l’Eternel ? 

L’Eternel lui montre la voie qu’il doit choisir. » 



Si l’on veut pouvoir être conduit par Dieu dans ses voies, si l’on veut qu’il se fasse connaître 

à nous, il y a une disposition de cœur nécessaire à avoir : c’est l’humilité. Vous remarquerez 

que dans un même verset David mentionne ce fruit de l’Esprit, à deux reprises. 

o Il conduit les humbles 
o Il enseigne aux humbles sa voie 

Cette humilité dispose notre coeur au respect de la présence même de Dieu, mais aussi à 

reconnaitre notre besoin de sa présence à chaque instant de la vie, et  à discerner en tout la 

grâce de Dieu. 

Réalisons bien et croyons que le Seigneur a des plans bien précis pour notre vie personnelle, 

familiale, notre vie dans l’Eglise. Les exemples ne manquent pas autant dans l’A.Testament 

que dans le N.Testament.  

Tous ceux et celles qui y sont entrés, ne l’ont pas regretté,, bien au contraire, ils s’en sont 

réjouis, parce qu’ils ont vu la main de Dieu, sa grâce, son amour, sa toute puissance, même 

s’ils ont connu des oppositions, des persécutions et même, pour certains, la mort. 

Retenons ceci : le Seigneur nous guide et en même temps nous communique sa sagesse par 

sa Parole et par le Saint-Esprit qui habite en nous. 

Exemple de Philippe quand l’Esprit Saint lui a dit de s’approcher du char de l’eunuque 

Ethiopien qui lisait le parchemin d’Esaïe.  Actes 8/29. 

L’Esprit parle, inspire, guide, donne la sagesse, le discernement, la mission à accomplir, 

comme il peut s’opposer à une mission et nous donner une nouvelle orientation. 

Une condition à remplir si l‘on veut  connaître la direction divine dans notre  existence, est la 

droiture  ou l’intégrité du cœur, comme le dit encore David au psaume 23 et  verset 3 :  

« tu me conduis dans les sentiers de la justice. » 

Dans parole vivante ce verset est transcrit ainsi : « Et pour l’honneur de son nom, il me mène 

pas à pas dans le bon chemin. » 

Celui qui suit le maître connaîtra marche progressive :   

  il découvrira de frais pâturages, une vie nouvelle et abondante. 

  il connaîtra la croissance en santé et en sainteté. 

  il trouvera pleine satisfaction. 

  il adoptera des attitudes qui seront à l’opposé des attitudes charnelles, mais qui 
seront une source de bénédiction pour lui-même et son entourage : 

o Première attitude :  Au lieu de m’aimer moi-même, je veux aimer Christ de 
tout mon cœur et les autres plus que moi-même. 

o Deuxième attitude :  Au lieu d’être perdu dans la foule, je veux m’en séparer, 
sortir de la masse. 

o Troisième attitude :  Au lieu de revendiquer mes droits, je veux y renoncer en 
faveur des autres. 

o Quatrième attitude :  Au lieu d’être le chef, je désire être au bas de l’échelle. 



o Cinquième attitude: Au lieu d’incriminer  la vie et de toujours demander 
pourquoi ?, je veux accepter chaque événement dans une attitude de 
gratitude. 

o Sixième attitude :  Au lieu d’exercer et d’affirmer ma volonté, j’apprends à 
coopérer aux désirs de Dieu et à me complaire en sa volonté. 

o Septième attitude :  Au lieu de choisir ma propre voie, je veux suivre le 
chemin du Christ, c’est-à-dire : faire ce qu’il me demande de faire. 

 

Proverbes 4/11 : Salomon  s’adresse à ses fils car il cherche leur intérêt et leur bonheur : « Je 

te montre la voie de la sagesse, je te conduis dans les sentiers de la droiture. » 

Le deuxième des grands principes que nous ne devrions jamais oublier: c’est la manière 

d’agir du Saint-Esprit pour diriger une vie. 

o La personne du Saint-Esprit doit avoir une place très importante en chacun de ceux qui 
sont devenus son temple. 

o Le Saint-Esprit veut être pour nous un ami, un conseiller attentif et un pédagogue qui 
saura nous guider, sur la voie de la justice, de la vérité, de la foi, de la l’amour, de la 
volonté de Dieu ; il témoignera en nous que nous sommes enfants de Dieu et que nous 
sommes bien dans sa volonté. 

Recherchons cette sensibilité, restons à l’écoute, désirerons ardemment entendre, distinguer 

la voix du Saint-Esprit parmi toutes celles qui peuvent se faire entendre d’un côté et d’autre. 

Le Saint-Esprit nous donne avant tout la paix intérieure pour nous  témoigner que 

nous sommes bien dans la voie tracée par le Seigneur. 

Paul, après avoir parlé des principes d’une vie sainte, dit aux Colossiens : « Et que la paix de 

Christ, à laquelle vous avez été appelés pour former un seul corps, règne dans vos cœurs. 

Et soyez reconnaissants. »  Colossiens 3/15. 

Paul parle aussi de la paix, fruit de l’Esprit ; elle surpasse toute intelligence, elle peut être 

notre lot, si nous apprenons à nous réfugier en Jésus-Christ pour gérer notre vie spirituelle, 

familiale, matérielle et physique. 

« Alors la paix de Dieu, qui surpasse tout ce qu’on peut concevoir, gardera votre cœur et 

votre pensée sous la protection de Jésus-Christ. »  Philippiens 4/7. 

Cette paix de Dieu sera un indicateur intérieur favorable comme défavorable pour juger un 

projet ou un état de cœur. 

o La personne du Saint-Esprit ne peut nous tromper, ni nous faire croire ce qui n’est pas 
une réalité. 

o Le Saint-Esprit saura nous communiquer la paix véritable et témoigner en nous que nous 
sommes bien dans la volonté, le plan, ou le projet de Dieu, que nous sommes bien en 
harmonie avec lui. 

o Le Saint-Esprit saura aussi dévoiler notre état intérieur, indiquant s’il est conforme ou 
pas à ce que le Seigneur peut attendre de nous et quelle est la cause d’une absence 
éventuelle de paix. 

 



Le Saint-Esprit peut nous donner des paroles bien distinctes dans notre cœur, ou par 

quelqu’un d’extérieur. 

Nous pouvons prendre bien des exemples de personnages sans grande envergure au niveau 

social ou même religieux, mais qui étaient animés de l‘Esprit Saint et qui attendaient la 

venue du Messie.  

Il nous est dit de Siméon  : « Cet homme était juste et pieux, il attendait la consolation 

d’Israël, et l’Esprit-Saint était sur lui. 

Il avait été divinement averti par le Saint-Esprit qu’il ne mourrait point avant d’avoir vu le 

Christ du Seigneur. 

Il vint pousser par l’Esprit….. »  Luc 2/25-28. 

 Philippe était en plein réveil dans une des villes de Samarie lorsque le Seigneur lui 

demande d’aller sur le chemin de Gaza, où il rencontra l’eunuque Ethiopien qui lisait le 

prophète Esaïe. 

Au verset 29 du chapitre 8 des Actes il nous est dit : « L’Esprit dit à Philippe : «  Avance, et 

approche-toi de ce char. »  

Au chapitre 11, versets 27 à 30, nous avons  une expérience de la direction du Saint Esprit au 

moyen de l’exercice du don de prophétie annonçant une famine : 

« En ce temps là, des prophètes descendirent de Jérusalem à Antioche. 

L’un d’eux, nommé Agabus, se leva, et annonça par l’Esprit qu’il y aurait une grande 

famine sur toute la terre. 

Elle arriva, en effet, sous Claude. Les disciples résolurent d’envoyer chacun selon ses 

moyens, un secours aux frères qui habitaient la Judée. Ils le firent parvenir aux anciens 

par les mains de Barnabas et de Saul. » 

Regardons encore l’expérience des  disciples qui étaient réunis à Antioche et qui jeûnaient et 

priaient : 

« Le Saint-Esprit dit : « Mettez-moi à part Barnabas et Saul pour l’œuvre à laquelle je les ai 

appelés. »  Actes 13/2. 

Nous avons aussi l’exemple de Paul et de Silas qui voulaient  aller en Asie, mais :  

« Ayant été empêchés par le Saint-Esprit d’annoncer la parole dans l’Asie. » 

Dans un deuxième temps, ils se disposaient à entrer en Bithynie, là encore il nous est dit : 

« Mais l’Esprit de Jésus ne le leur permit pas. » 

A la lumière de ces deux faits, nous constatons que les actions d’évangélisation ou les 

voyages missionnaires étaient menées sous la direction du Saint-Esprit, qui communiquait 

l’impulsion aux disciples ou aux apôtres. 



Lorsque le Saint-Esprit les empêchait d’évangéliser dans telle ville ou région, les apôtres 

prenaient une autre direction, parce qu’ils lui étaient pleinement soumis. Ils avaient appris à 

être sensibles à ses directives, sachant que la personne du Saint-Esprit connaît les cœurs et le 

temps de Dieu. 

 

 


